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4.3. Conclusions et perspectives 
 

Les cotes globales de l’évaluation menée en Wallonie sur les 69 taxons ou groupes de 
taxons considérés (9 plantes, 1 annélide, 4 mollusques, 13 insectes, 1 crustacé, 6 
poissons, 7 batraciens, 3 reptiles, 18 chiroptères et 7 autres mammifères) dans les deux 
régions biogéographiques sont les suivantes :  

 

Pour les 48 espèces de la région atlantique : 

• Statut favorable (FV) : 7 taxons (15 %) 

• Statut inadéquat (U1) : 12 taxons (25 %) 

• Statut mauvais (U2) : 22 taxons (45 %) 

• Statut inconnu (X) : 7 taxons (15 %) 

 

Pour les 67 espèces  de la région continetalet : 

• Statut favorable (FV) : 17 taxons (25 %) 

• Statut inadéquat (U1) : 19 taxons (28 %) 

• Statut mauvais (U2) : 23 taxons (35 %) 

• Statut inconnu (X) : 8 taxons (12 %) 

 

Le système d’agrégation utilisé dans le cadre de ce rapportage vise pour chaque espèce, 
la situation favorable de tous les paramètres constitutifs de son état de conservation, en 
reprenant la cotation la plus défavorable obtenue par l’un d’eux, en ce compris pour les 
espèces rares.  

L’état de conservation des espèces apparaît globalement meilleur en région continentale 
qu’en région atlantique. Le sud du sillon sambro-mosan abrite par ailleurs plus d’espèces 
d’intérêt communautaire que le nord (67 contre 48). Ceci s’explique par la diversité 
géologique et topographique plus élevée, mais aussi par la moindre densité humaine au 
sud de la Meuse et de la Sambre, qui se traduit par une étendue plus importante des 
milieux semi-naturels, forestiers notamment, dont l’état est de surcroît généralement 
mieux préservé qu’au nord de cette limite. 

Néanmoins, la situation globale en Wallonie nécessite des améliorations pour beaucoup 
d’espèces d’intérêt communautaire qui ont à subir de multiples pressions et menaces 
dont les importances relatives sont mises en évidence dans les graphiques des Figures 14 
et 15 relatives aux zones atlantique et continentale. Si des différences apparaissent dans 
la hiérarchie des pressions enregistrées dans chacune des deux régions 
biogéographiques, les plus fréquemment identifiées sont l’intensification agricole 
affectant plus de trois quart des espèces, la fragmentation des habitats favorables et la 
perte de connectivité entre eux, les pollutions (en particulier l’eutrophisation engendrée 
par les apports de nitrates et phosphates dans les sols et les eaux), la gestion de l’eau et 
l’urbanisation (surtout en zone atlantique), l’intensification de la sylviculture (surtout en 
zone continentale)... 
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Figure 14 : Hiérarchisation des pressions subies par les espèces wallonnes  en région atlantique 

 

Figure 15: Hiérarchisation des pressions subies par les espèces wallonnes  en région continentale 

 

 

 

La comparaison des résultats obtenus en 2013 avec ceux de 2007 pour la région 
continentale montre que la fraction d’espèces à statut inconnu a sensiblement baissé (de 
31% à 12%), indiquant une meilleure connaissance de la situation de nombreuses 
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espèces sur notre territoire. La comparaison des autres chiffres est en revanche plus 
délicate car la méthodologie européenne a été modifiée entre les deux exercices. Des 
modifications de statut ont été enregistrées pour un nombre appréciable d’espèces, soit 
du fait d’un changement réel de statut (amélioration ou dégradation) soit du fait des 
changements méthodologiques, les deux pouvant se combiner. 

 

Figure 16 : Ventilation (% d’espèces ; n= 48) de l’état de conservation global et de ses paramètres constitutifs 

en région atlantique. 

 

Figure 17 : Ventilation (% d’espèces ; n= 67) de l’état de conservation global et de ses paramètres constitutifs 

en région continentale. 

Comme pour les habitats, les résultats du rapportage sur les espèces sont à interpréter 
comme une distance à parcourir pour atteindre l’état favorable. L’examen  des 
paramètres sous-jacents (aire de distribution, surface des habitats, nombre d’individus et 
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tendance évolutive,  pressions) (Figures 16 et 17) révèle ceux sur lesquels il faut agir en 
vue d’améliorer la situation actuelle. 

Lors des rapportages futurs il conviendra de chercher à combler les lacunes de 
connaissance pour les espèces à statut inconnu qui subsistent, mais aussi à améliorer les 
estimations de tendances des populations et de surfaces d’habitat occupées ou 
favorables. Ceci ne pourra être obtenu que par le renforcement des inventaires et des 
programmes de monitoring des espèces dont il faudra augmenter la couverture 
géographique, l’intensité et la systématisation. Pour ce faire, une augmentation des 
moyens humains apparaît indispensable.  
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